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New Pedestrians
Julia Feyrer
↘ Vernissage le 14 novembre à 19 h

↘ La galerie est ouverte du mardi au samedi, de midi à 17 h et jusqu’à 19 h les jeudis

Dans des univers colorés, voire 
déjantés, où tant les objets 
que les êtres s’emploient 
à personnifier des idées 
abstraites ou des concepts 
moraux difficiles à représenter, 
les œuvres ici réunies de 
Bambitchell, Julia Feyrer et 
Mikhail Karikis offrent une 
autre manière de dire le monde 
et font de l’allégorie une forme 
d’activisme.

La pratique de Julia Feyrer met 

l’accent sur la relation du corps 

avec différents médias et matériaux. 

Les œuvres se déploient sous la 

forme de films et de sculptures 

ou d’assemblages faits d’objets 

du quotidien. Bien que nombre de 

matériaux utilisés réfèrent ou même 

sont d’usage courant, leur présence 

s’affirme davantage par leur valeur 

potentiellement idiomatique que par 

leur valeur d’usage. Les œuvres 

ainsi réalisées ont quelque chose 

du vertige chimérique, d’un langage 

rêvé qui n’est pas sans invoquer 

l’inconscient lacanien. Feyrer 

associe souvent ses productions 

cinématographiques à ses sculptures 

en utilisant ses installations en 

galerie comme décors de ses films. 

Cette façon de travailler où une 

œuvre s’infiltre dans une autre 

contribue aux diverses connections 

et chevauchements entre ses projets. 

Dans New Pedestrians, d’une 

part, des figurants occupent en 

silence les rôles de piétons ou 

de passants. En se promenant, 

ils tracent une voie banale mais 

instable. De petits gestes laissent 
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supposer une émotion, parfois une 

certaine agitation ou une activité 

méditative. D’autre part, notre 

vision très anthropocentrique 

du monde est perturbée par 

l’interaction d’un corps avec de 

multiples objets détournés de leur 

fonction pour devenir protagonistes 

d’une fiction purement spéculative. 

Chaque pas anticipe le suivant, 

éclaire rétroactivement le précédent 

ou l’annule.

Julia Feyrer (1982) est cinéaste et 

artiste et vit sur les terres non cédées 

de Tsleil-Waututh, Skwxwú7mesh et 

Musqueam à Vancouver. Iel est diplômée 

du Städelschule de Francfort. POTTS 

(Los Angeles) a présenté une exposition 

individuelle de leur travail ainsi 

qu’à Vancouver le Western Front, la 

galerie Catriona Jeffries et Artspeak. 

La Vancouver Art Gallery, la Bonniers 

Konsthall (Stockholm), la Art Gallery of 

Alberta et la Presentation House Gallery 

(Vancouver) ont inclus de leurs œuvres 

dans des expositions collectives. Leur 

travail en collaboration avec Tamara 



Henderson, The Last Waves a été présenté à 

la Morris and Helen Belkin Art Gallery de 

la University of British Columbia, Consider 

the Belvedere au ICA Philadelphia et Bottles 

Under the Influence à la Walter Phillips 

Gallery (Banff). Julia Feyrer codirige 

l’audiozine Spoox et a signé plusieurs 

livres d’artistes publiés par Perro Verlag.

Une exposition est préparée par France 
Choinière pour Dazibao, en collaboration 
avec l’artiste. Dazibao remercie l’artiste 
de sa généreuse collaboration ainsi que son 
comité de programmation consultatif pour son 
soutien.

Dazibao reçoit l’appui financier du Conseil 
des arts et des lettres du Québec, du Conseil 
des arts du Canada, du Conseil des arts de 
Montréal, du ministère de la Culture et des 
Communications et de la Ville de Montréal.

Dazibao reconnait être situé en territoire 
non-cédé de la nation Kanien’kehá: ka et 
que Tiohtiá:ke / Montréal est historiquement 
connu comme un lieu de rassemblement pour de 
nombreuses Premières Nations et, aujourd’hui, 
une population autochtone diversifiée ainsi 
que d’autres peuples.
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